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Gratitude! 
Appréciation! 
Nouvelle vie! Espoir!

Ces mots sont ceux que nous avons 
choisis comme titres de nos plus récentes 
publications, des mots qui ont été choisis 
pour exprimer les sentiments de milliers de 
personnes marginalisées autour du monde 
– hommes, femmes et enfants – dont la vie 
a été améliorée par les mains aidantes des 
Oblats de Marie-Immaculée.  

Nous avons la chance de vivre dans un pays qui offre un 
mode de vie aisée, par comparaison à tant d’autres régions du 
monde. Nous avons la chance d’avoir grandi avec des organisa-
tions comme les Oblats, qui ont été une présence spirituelle dans 
la vie de tant de gens, surtout nos ancêtres quand ils sont venus 
s’établir dans ce vaste et magnifique pays.

Les Oblats sont arrivés au Canada il y a plus de 150 ans, en 
tant que missionnaires dans un pays plutôt désert. Ils se sont 
déplacés avec les colons, ils ont fondé des paroisses, et ils sont 
devenus de grands amis des pauvres et des marginalisés.

Au cours des années et des décennies, certains Oblats cana-
diens ont été appelés dans d’autres parties du monde, où ils ont 
créé une différence dans la vie de plusieurs milliers d’autres per-
sonnes, des gens qui ont été aidés en quelque sorte par l’appui 
financier véhiculé par AMMI Lacombe Canada MAMI.

En feuilletant notre Rapport annuel, vous découvrirez plus-
ieurs pays où les fonds et l’appui canadien ont fait une différence. 
Une large part est allée au Kenya, où les Canadiens ont établi 
une mission il y a plus d’un quart de siècle, une graine qui a 
germé et produit des prêtres et des frères kenyans qui desservent 
aujourd’hui une vaste communauté.

Le Frère Blaise MacQuarrie continue de faire une grande  
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différence dans la vie de plusieurs familles pauvres du Pérou. 
Les fonds canadiens ont été utilisés en éducation, en santé et en 
croissance spirituelle aux Philippines, en Tanzanie, en Ukraine, au 
Vietnam et à Madagascar.

Nous continuons d’être touchés par la générosité des mem-
bres de notre famille MAMI. L’an dernier, les dons ont atteint la 
somme de 1 586 701,26 dollars, et nous sommes heureux de dire 
que cette somme a dépassé le but prévu de 1,2 million. 

Les dépenses de fonctionnement de l’organisation MAMI 
ont été de 320 534,22 de dollars, et comprennent l’impression 
et la distribution de la publication Oblate Spirit et de sa traduc-
tion et publication en français. Il faut compter aussi les frais 
d’administration et de banque, d’assurance, de téléphone, de 
publicité, de déplacement et les couts de réunion. 

On peut accéder à la version française de la publication à : 
https://www.omilacombe.ca/mami/oblate-spirit/

À la fin de la journée, il manque des mots à notre liste de 
titres, des mots qui ne pourraient jamais être imprimés en un 
format suffisamment large. Nous voulons vous dire MERCI, un 
énorme et sonore MERCI à nos lecteurs et à tous ceux qui ren-
dent cela possible pour la famille oblate, et surtout pour tout ce 
que vous faites pour améliorer la vie de ceux qui sont dans le 
besoin, des hommes, des femmes et des enfants que nous aidons 
et nourrissons.  

De jeunes Kényans visitent un sanctuaire

John et Emily Cherneski 
Coordinateurs en Communications
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Projets financés
2018 

$1,428,399.94

Canada $40,997.17

Kenya $1,144,640.00

Pérou $198,985.25

Monde $43,777.52
 (Philippines, Tanzania, Ukraine, Vietnam, Madagascar)

Canada

Kenya

Pérou

Monde
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SoiN dE lA miSSioN
Des dons ont couvert 

le cout des vocations et 
de la formation de jeunes 
hommes qui se préparent à 
devenir des Missionnaires 
oblats, ainsi que le soin des 
Oblats qui travaillent à la 
mission Kenya.

CAtéChètES
Les catéchètes ont 

reçu une formation, et 
bénéficient d’un salaire, de 
même qu’ils jouissent de 
l’utilisation d’une voiture 
paroissiale. 

éduCAtioN dES jEuNES
Un jeune de Kionyo qui a aidé à la Maison Communautaire 

de Kisaju a reçu un appui pour suivre une formation en com-
merce à l’école polytechnique de Karen, au Nairobi.  

Les sœurs de Nazareth travaillent à Isiolo auprès des jeunes filles 
pauvres, la plupart d’entre elles issues de communautés nomades 
ou pastorales. Les religieuses s’occupent des jeunes femmes qui 
se sont enfuies de leur famille pour éviter un mariage forcé ou la 
mutilation génitale féminine. Des fonds leur ont été octroyés pour 
fournir aux étudiantes des soins de base et de la nourriture.   

PAroiSSE dE KiSAju 
Des fonds ont été alloués pour aider la paroisse à installer 

une pompe à eau électrique. Un puits a été creusé, et sera partagé 
par l’école et l’église. 

ProjEtS fiNANCéS 2018Kenya 

Le château d’eau, à Kisaju
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L’approvisionnement en eau 
était aussi un besoin de la com-
munauté du village d’Olturoto. 
Un puits a été creusé et une 
pompe submersible installée.

Des réparations ont été 
effectuées sur les véhicules de la 
paroisse pour assurer la possi-
bilité du ministère dans des con-
ditions rudes et sur des chemins 
boueux.

PriSoN dE lANGAtA
Des rénovations ont été 

effectuées sur les toilettes, les 
douches et la cuisine de l’école 
fréquentée par les enfants de 
prisonniers. Sans ces rénova-
tions, les enfants risquaient de 
contracter des infections et mal-
adies. Deux réservoirs à eau ont 

été apportés et installés. Les enfants et leurs enseignants jouis-
sent maintenant d’un environnement agréable, sain et propre. 

formAtioN lAïquE
De l’aide pour la formation laïque, surtout celle des associés 

OMI, a été fournie. La formation comprenait le leadership, le 
charisme oblat et l’information sur la vie missionnaire.  

frAiS SColAirES à KiSAju
Kisaju est une région sèche où les familles ont de la difficulté 

à avoir de l’eau et les soins de base. Les étudiants issus de familles 
pauvres ont été assistés en ce qui concerne leurs frais scolaires. 
L’instruction est le plus important cadeau pour les aider à briser 
le cycle de la pauvreté. Elle leur permet de s’assurer un avenir 
convenable. 

Des femmes au marché
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Le Père Fidèle avec le postulant Matts

lE Pouvoir dES fEmmES
Les sœurs du Bon-Pasteur œuvrent dans le diocèse de Kitui, 

une région pauvre et sèche. Plusieurs femmes, surtout des mères 
et des veuves, sont pauvres. Les religieuses travaillent avec elles 
pour les aider à établir un petit commerce afin d’assurer leurs 
besoins et ceux de leurs enfants. Des fonds ont été alloués pour 
tenir des ateliers sur le leadership et des projets d’auto-suffisance 
de manière à fournir aux femmes un appui et des compétences.

PoStulAt à KiSAju 
Le programme de postulat d’abord organisé à Méru a été 

déplacé à Kisaju.  Les postulants utilisaient une petite pièce pour 
la prière et les activités spirituelles parce que la maison n’avait pas 
de chapelle. Le travail a été effectué au sous-sol pour permettre 
à la communauté de jouir d’une chapelle décente, et fournir une 
sacristie aux Oblats et aux quatre jeunes hommes en formation. 

Il y a quelques années, un puits a été creusé pour fournir de 
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La congrégation de Gachanka 

Les Pères Ken Forster et Daquin Iyo donnent la communion
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Le Père Daquin en fonction pastorale

l’eau – considérée comme de l’or à Kisaju.  Des châteaux d’eau 
et des réservoirs contiennent de l’eau précieuse car souvent des 
pannes d’électricité se produisent et la pompe ne peut fonction-
ner. Aussi, c’est une loi au Kenya que tous les bâtiments disposent 
d’un système d’eau chaude solaire. 

Kisaju est généralement sèche et poussiéreuse. Toute la pous-
sière autour de la maison affecte l’intérieur. Quand il pleut un 
peu, tout devient très boueux. Ainsi a-t-on posé des pavés autour 
de la maison et sur l’aire de stationnement près de la maison. 

miNiStèrE PAroiSSiAl
Le ministère paroissial requiert la possibilité de se rendre 

dans des endroits éloignés sur des routes inconsistantes ou des 
chemins de terre. Une voiture usagée a été achetée pour faciliter 
le ministère. 

AdmiNiStrAtioN dE lA miSSioN
Actuellement, la Mission Kenya OMI n’a pas d’endroit spéci-

fique pour son administration. Elle partage les installations avec 
le pré-noviciat; il en résulte un surpeuplement, surtout si l’on  
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considère que le nombre de prêtres résidents pour l’administration 
et les études s’est peu à peu accru.

Aussi est-il important que la formation ait lieu dans des 
endroits séparés du monde et des fonctions administratives. Le 
fait que l’administration ait souvent des horaires flexibles donne 
un mauvais exemple aux étudiants. Il est aussi important que le 
leadership de la mission soit séparé des étudiants afin de fournir 
un jugement objectif et l’approbation du progrès des étudiants en 
formation. 

De plus, comme la mission accroit ses activités pastorales 
dans de nouvelles paroisses et des aires de services particu-
lières (e.g. jeunesse, JPIC, et vocations), les membres ont besoin 
d’espace de rencontre, d’installations temporaires ou permanen-
tes, et d’un endroit où ils peuvent faire une brève sieste. Comme 
la mission augmente en nombre, on a besoin d’un lieu de repos 
pour les membres qui tombent malades ou qui sont en conva-
lescence, près de bons soins médicaux, et aussi, éventuellement, 
d’un lieu de retraite.

Par conséquent, des fonds ont été fournis pour la construc-
tion d’un bâtiment d’administration et de résidence à Karen.

La Maison de Kisaju 
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ProjEtS fiNANCéS 2018Canada 
BourSES Pour lES ASSoCiéS

L’école oblate de Théologie de San Antonio, au Texas, a lancé 
un programme de certification en études oblates en 2017.  Six 
cours en ligne permettent aux étudiants d’acquérir une connais-
sance approfondie des éléments constitutifs des Missionnaires 
oblats de Marie-Immaculée. Le programme est offert aux étudi-
ants qui désirent s’inscrire au cours en vue d’obtenir un certi-
ficat, ainsi qu’à tout étudiant qualifié qui veut enrichir ses con-
naissances sans but académique. Dix bourses seront offertes aux 
associés oblats pour approfondir leur connaissance de la tradi-
tion et du charisme de saint Eugène de Mazenod. Les associés 
participant au programme partageront leurs connaissances et 
points de vue avec les communautés locales, et seront une source 
d’animation et de formation pour les laïcs intéressés à devenir des 
associés oblats de OMI Lacombe Canada.

formAtioN Au lEAdErShiP  
dES fEmmES CAtholiquES

Un don de 25 000 dollars fait à la Fondation pour le leadership 
des femmes catholiques a été utilisé pour encourager les femmes 

Retraite des jeunes
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à s’engager dans le leader-
ship social par leur partici-
pation à un programme de 
«leadership transformateur» 
à Ottawa, conjointement 
avec l’université Saint-Paul.

formAtioN dE 
CAthéChètES

Les catéchètes de 
la paroisse catholique 
aborigine de S.- Kateri-
Tekakwitha de Winnipeg 
ont bénéficié d’une forma-
tion supplémentaire pour 
leur permettre d’atteindre 
les familles, les jeunes, les 

ainés, les maladies et les marginaux de la société.

rEtrAitE Pour lES jEuNES  
dES PrEmièrES NAtioNS

Une retraite pour les jeunes des Premières Nations de l’école 
secondaire Communautaire de Churchill visant à développer 
l’espoir et l’optimisme face à l’avenir a été sponsorisée à la Maison 
de retraite Queen de Saskatoon. En plus de la période de contem-
plation tranquille, des ateliers ont été offerts sur l’estime de soi, 
sur des techniques à appliquer en cas de tension et d’anxiété, et 
sur la culture positive. 

éGliSE du SACré-Cœur dES PrEmièrES NAtioNS
L’église du Sacré-Cœur des Premières Nations offre des 

soins pastoraux aux sans-abri, aux marginaux, aux pauvres et 
aux indigènes urbains de la région d’Edmonton à travers div-
ers ministères offerts par la paroisse. C’est une communauté 
catholique unique qui incarne la culture indigène nourrie de foi 
chrétienne. Sacré-Cœur a reçu des dons pour sa célébration de 
Noël, ses paniers d’aliments, le souper et des cadeaux. 

Le Père Susai et des volontaires  
préparent des paniers d’aliments
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ProjEtS fiNANCéS 2018Pérou

NéCESSitéS PAroiSSiAlES
La paroisse Jesus Salvador de Aucayacu a reçu des fonds 

pour former des leadeurs chrétiens, pour les visites dans des 
communautés éloignées, pour l’entretien de l’équipement 
de transmission de Radio Amistad, et l’entretien de l’église 
paroissiale et de la maison. 

BlAiSE mACquArriE
Blaise continue de fournir des lits et des couvertures aux 

nécessiteux; il poursuit le ministère auprès des prisonniers, 
s’occupe de la construction de maisons et chapelles, et est actif 
dans l’amélioration du centre de retraite local.

hôPitAl SAiNtE-ClotildE
En plus de l’appui continu à l’hôpital Sainte-Clothilde et 

à la Maison des patients de Lima, des ateliers, de la nourri-

Des lits et couvertures pour les nécessiteux
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ture et des abris ont 
été fournis à un groupe 
d’adolescents vul-
nérables victimes de 
l’abandon de leurs par-
ents, d’abus sexuel, et 
souffrant du manque 
d’estime de soi.

Les enfants mal 
nourris manquent de 
lait maternel et ont 
besoin d’un supplé-
ment de nourriture. Des 
dons ont aidé à fournir 
cet important élément 
du travail à l’hôpital 
Sainte-Clothilde. 

La maison des 
patients de Lima joue un rôle essentiel en abritant les patients 
de l’hôpital Sainte-Clothilde qui sont référés pour un traite-
ment que l’hôpital ne peut fournir.  La maison sert aussi au 
personnel médical en déplacement vers/de l’hôpital. Des dons 
couvrent le cout de fonctionnement de la maison, de même 
que la nourriture, les transports et les couts médicaux. Les 
membres de famille qi accompagnent les malades y logent, et 
un service d’aide dans le système urbain et le système gouver-
nemental complexe est aussi fourni. 

Un projet d’eau missionnaire a aussi été inauguré en juin 
2018.

APPui à l’éduCAtioN
Un étudiant en génie industriel en était à sa dernière année 

d’études à l’Université de Lima a reçu des fonds pour ses cours 
et son projet de recherche par l’intermédiaire du Centro de 
Salud de Santa Clotilde.

Des patients de l’hôpital Santa Clotilde
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ProjEtS fiNANCéS 2018Monde

Des sacs de riz sont livrés aux scholastiques

PhiliPPiNES
Notre-Dame de Kulaman Inc. est une école catholique établie 

et dirigée par les Missionnaires oblats de Marie-Immaculée. Les 
Oblats ont un lien particulier avec les gens de Manobo Dulangan; 
ils ont un dortoir pour ls garçons de Manobo Dulangan qui 
fréquentent l’école Notre-Dame de Kulaman. Quatre-vingts étu-
diants, dont les parents ne peuvent assumer les frais, bénéficient 
de l’instruction gratuite, d’une chambre et des repas, mais beau-
coup d’autres attendent une occasion d’en profiter aussi. L’école 
a lancé des programmes pour aider d’autres étudiants hors de 
l’école, vivant dans des maisons louées, en fournissant des uni-
formes, des chaussures, une quantité de riz hebdomadaire, et des 
effets scolaires gratuits. 
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dons aux œuvres  
des missionnaires oblats 

Avez-vous officiellement commencé à transférer les valeurs que 
vous planifiez léguer aux missions Oblates ?

Tout en évitant le paiement de l’impôt sur les plus-values (intérêts/
gains en capital, etc.), vous pouvez donner directement vos valeurs (parts) 
à AMMI Lacombe Canada MAMI et recevoir un reçu officiel d’impôt sur 
le revenu. 

S’il vous plaît, afin de bénéficier de cette offre d’impôt-économie, 
pour de plus amples informations, bien vouloir appeler à notre bureau au 
1-866-432-6264 et vous adresser à Diane Lepage. Une valeur marchande 
minimum de $5,000.00 est suggérée. 

Nous serions heureux de faciliter cet échange qui, en plus d’être 
avantageux, pourrait contribuer à aider les pauvres des missions Oblates.

tANzANiE
L’Archdiocèse de Arusha organise des séminaires sur la santé 

et le bien-être pour 40 catéchètes. 

uKrAiNE
La maison et l’église Poltava (les deux en un même bâti-

ment) a été construite il y a quinze ans et nécessite maintenant 
certaines rénovations. Le travail comprend de nouvelles couver-
tures de plastique pour les fenêtres; une nouvelle conception du 
terrain avant de l’église, y compris l’installation d’un petit terrain 
de jeu; un rafraichissement de la façade de l’église; la réalisation et 
l’installation des icônes de la Bienheureuse Vierge Marie et de Saint 
Eugène de Mazenod dans des niches sur la façade de l’église. 

viEtNAm
Une subvention a été fournie pour loger des candidats au 

pré-noviciat dans une communauté engagée, et de l’aide pour 
détecter des vocations au moyen d’expérience missionnaire et de 
sessions de groupe.

mAdAGASCAr
Une imprimante a été fournie aux étudiants du scolasticat 

St-Eugène, et ils ont reçu des fonds pour acheter du riz. 
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objectifs pour 2019
 $1,200,000

Canada ......................................................... 100,000 $ 

Guatemala ..................................................... 10,000 $  

Inde ................................................................ 10,000 $  

Kenya ........................................................... 750,000 $ 

Pérou ............................................................ 250,000 $  

Ukraine .......................................................... 15,000 $

Vietnam ......................................................... 20,000 $

Monde (Sri Lanka, Madagascar, Pakistan) ............. 45,000 $
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tendre la main
joAChim BrouwEr 

HAMILTON – J’ai récemment vu le film Angela’s Ashes, (Les 
Cendres de Angela) basé sur le roman de Frank McCourt, qui a rem-
porté le Prix Pulitzer. Le roman raconte son expérience d’enfance 
à Limerick, en Irlande, dans les années 1930. Ce fut l’occasion 
de remettre en question le rôle que la charité a joué dans l’église 
catholique romaine et dans son action pastorale à Hamilton, et 
comment ce rôle a changé aux cours des décennies suivantes.

Le pape Léon, que le père de Frank McCourt déclare dans le 
film être un grand ami des travailleurs, remonte loin dans le passé 
pour soutenir son argument quand il cite le théologien du XIIIe 
siècle, Thomas d’Aquin. « Avoir le droit de posséder de l’argent 
est une chose, avoir le droit d’en disposer à la guise en est une 
autre. »

À un certain moment, le personnage principal de Angela’s 
Ashes se lève, la tête basse, devant un tribunal d’hommes 
moqueurs assis sur un podium, et fait le compte de sa vie et de 
son dénuement. 

Des volontaires préparent des sandwichs pour la Porte Mazenod
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Elle reçoit une tête de mouton au diner de Noël, quelques 
barreaux de bois provenant d’un meuble, et des morceaux de 
charbon. Les auteurs de ce « geste de charité » – la Société Saint-
Vincent-de-Paul, fondée par Frédéric Ozanam en 1833, a été 
présente à Hamilton depuis que les premiers catholiques fuyant 
la famine en Irlande sont arrivés ici vers la fin des années 1840. 
Mais aujourd’hui, les pauvres, ou mieux nommés les marginalisés 
et les non-privilégiés, ne sont pas menacés, intimidés, grondés 
ou humiliés avant de bénéficier d’un don de nourriture, de vête-
ments, ou d’avoir accès à d’autres services. 

L’an dernier, la Société Saint-Vincent-de-Paul a ouvert son 
plus grand magasin d’articles d’occasion justement à Hamilton. 
Un personnel amical et des volontaires affables offrent aux « cli-
ents », indigents ou non, un accueil chaleureux sans le moindre 
jugement ou la moindre condamnation.

Dans une autre scène poignante du film, Angela fait la 
queue devant la porte de bois ornée du réfectoire de la paroisse 
pour obtenir quelques restes de table du prêtre, apprêtés par les 
serviteurs.

À Hamilton, les affamés se rassemblent aussi devant le « ray-
onnement » de la grande porte Mazenod près du réfectoire de 
St-Patrick, une grande église de style gothique. 

La grande porte Mazenod repose sur la justice sociale ensei-
gnée par saint Eugène de Mazenod, l’aristocrate français qui fonda 
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les Oblats de Marie-Immaculée en 1816. Le rayonnement est un 
produit de l’équipe pastorale que les pères oblats Tony O’Dell et 
Jarek Pachocki ont créé autour d’eux quand ils sont arrivés du 
Labrador en 2012.

Après avoir sporadiquement donné des sacs de papier brun 
contenant des restes au bureau du réfectoire, la Porte Mazenod 
fournit maintenant un repas chaud nourrissant préparé par une 
véritable armée de volontaires formée d’étudiants du cours sec-
ondaire jusqu’à des paroissiens retraités, le tout distribué à la mer-
veilleuse porte verte à arche de la vieille école primaire St-Patrick, 
près de l’église.  

Un service complet de rôtisserie, fondé par un donneur par-
ticulier, a lieu chaque vendredi midi. Il y a aussi des diners assis, 
sur place, le jour de l’Action de grâce, à Noël et à Pâques. 

Avec 22 000 heures de volontariat l’an dernier et 114 000 per-
sonnes servies, la Porte Mazenod est peut-être le plus important 
lieu de service-sur-la-rue à fournir des repas substantiels aux per-
sonnes dans le besoin de Hamilton. 

Sur son site internet, on peut lire : « Notre but est que chaque 
personne qui frappe à notre porte s’en retourne avec un vrai sens 
de la communauté. » Chaque personne qui va à la Porte Mazenod 
est traitée gentiment, et on la fait se sentir partie du corps du 

En face de la Porte Mazenod
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Christ, une des nombreuses communautés auxquelles nous 
appartenons.

C’est une organisation professionnelle qui organise des 
retraites en vue d’établir des objectifs et de résoudre des conflits. 

Le catéchisme de l’église catholique dit que tout acte maté-
riel fait en faveur d’un pauvre est une aumône. C’est pourquoi la 
Porte De Mazenod explore actuellement d’autres façons de servir 
les moins privilégiés de la communauté. 

(Joachim Brouwer est membre de l’Équipe de planification Gibson-Landsdale et 
conférencier à l’église St-Patrick. Republié avec permission.)

Diner à la Porte De Mazenod

option de 
Paiement-Cadeau

Nous sommes habilités à accepter des dons par carte de crédit!  
S’il vous plaît, bien vouloir remplir le formulaire de cadeau inc-
lus, pour donner en ligne, s.v.p. bien vouloir visiter notre site web 
l’adresse www.omilacombe.ca/mami/donations/, ou appelez notre 
bureau qui est en service de libre appel : 1-866-342-6264. Nous 
nous ferons un plaisir de vous aider et d’acheminer vos dons aux  
missions Oblates.
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un pèlerinage  
en terre Sainte
dAvid morGAN, ASSoCié oBlAt

ARNPRIOR, ONT. – Êtes-vous déjà allé en Terre Sainte? 
Voulez-vous y aller? Qu’est-ce qui pourrait être plus gratifiant 
spirituellement que de visiter les lieux réels où Jésus est né, a été 
baptisé, s’est transfiguré, a accompli des miracles, a été crucifié, 
est ressuscité et est monté au ciel?  

C’est exactement ce qui s’est passé l’automne dernier, 
lorsque 28 pèlerins de quatre provinces canadiennes ont entrepris 
un tel pèlerinage en Terre Sainte sous la direction spirituelle de 
l’archevêque émérite Sylvain Lavoie, OMI, et de Susai Jesu, OMI. 
Notre voyage a été parfaitement organisé par Maria Drueco de 
l’agence Marianatha Tours, qui nous a accompagnés. 

Alors, comment était ce pèlerinage? Tout d’abord, nous nous 
sommes sentis totalement en sécurité. Il est juste de dire qu’il y 
a en tout temps une sécurité de pointe en Israël. Deuxièmement, 
comme quelqu’un l’a dit à part, il s’agit d’un cours intensif de 
théologie biblique. Sami, notre guide local, n’était pas seulement 
un guide expert, mais aussi un érudit en études bibliques. Il citait 
un verset après l’autre et nous demandait de le chercher et de 
le lire. Chaque jour, il nous posait des questions théologiques 

qui nous interpellaient et nous 
instruisaient.

Bien sûr, c’était aussi fati-
gant quelquefois : monter dans 
le bus de bon matin, visiter 
une demi-douzaine de sites, 
marcher, rester debout pour 
écouter attentivement Sami, et 
revenir à notre hôtel souvent à 
19h ou plus tard.  Cependant, 

Des pèlerins en Terre Sainte
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notre groupe était très sympa, et nous nous sommes tous entrai-
dés au besoin. Il y a eu beaucoup de plaisanteries et de rires, et 
bien sûr on pouvait toujours faire une petite sieste dans le bus en 
cours de route.  

Le point culminant pour beaucoup était l’Eucharistie quoti-
dienne célébrée dans les lieux les plus sacrés, comme au sommet 
du Mont Tabor où Jésus s’est transfiguré, ou sur un bateau en mer 
de Galilée. Notre point culminant personnel, ma femme Marie 
et moi, fut la messe célébrée dans le tombeau de Jésus – dans 
l’église du Saint-Sépulcre à Jérusalem. Nous avons été invités à 
entrer dans le tombeau avec Mgr Sylvain et le Père Susai, et ils 
ont commencé à distribuer la communion. Nous avons posé nos 
mains sur la dalle de pierre où on avait déposé le corps du Christ 
après sa crucifixion, et nos yeux se sont mouillés.

Il y a eu beaucoup d’autres faits saillants tels que la visite de 
la grotte de la Nativité à Bethléem et le jardin de Gethsémani 
sur le Mont des Oliviers. Il y a eu aussi le renouvèlement de nos 
vœux baptismaux dans le Jourdain où Jean avait baptisé Jésus. La 
visite du village de Nazareth, qu’on a reconstitué, nous a montré 
ce qu’était la vie au temps de Jésus.

Il y a même eu une rencontre fortuite avec Tap Kurudeepan, 
OMI, qui était en pèlerinage avec un autre groupe. L’arrêt pour un 

Les Oblats Susai Jesu, Tap Kurudeepan, et Sylvain Lavoie
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délicieux kanafeh palestinien – une pâtisserie au fromage imbibée 
de sirop sucré – fut un autre fait marquant.  Puis, parcourir les sta-
tions du chemin de la Croix sur la Via della Rosa à Jérusalem – à  
4 heures du matin, cela ne s’oublie pas!

Jérusalem, comme une grande partie d’Israël, est un endroit 
vallonné. La division est claire et nette entre deux états politiques 
et trois grandes religions. Des murs et des points de contrôle limi-
tent le déplacement des Palestiniens. De nouvelles colonies israé-
liennes se dessinent sur des terres « non cédées ».  C’est en effet 
inquiétant, mais aussi symptomatique de notre monde divisé 
d’aujourd’hui. Nous sommes tous les enfants de Dieu et souhai-
tons vivre en paix et en harmonie. Notre pèlerinage a approfondi 
notre foi et nous a donné beaucoup d’espoir pour plus d’unité et 
de pardon dans le monde. 

Après notre retour au bercail, Mgr Sylvain nous a envoyé 
une copie de son journal détaillant tous les sites que nous avi-
ons visités ainsi que des belles prières que nous avions récitées 
ensemble. Il y avait aussi le lien vers les milliers de photos que lui 
et Maria avaient prises. Nous nous sentons vraiment transformés, 
et avec ce dossier-souvenir, nous n’oublierons pas de sitôt cette 
expérience. 

Il y avait tant à absorber, à savourer et à apprendre! La Bible 
a été vraiment vivante pour nous.  C’est pourquoi certains mem-
bres du groupe ont fait trois ou quatre fois ce pèlerinage, et pour-
quoi certains d’entre nous pensent y retourner.

Un pèlerinage à pied sur les lieux bibliques est un vrai don de 
Dieu. Merci Mgr Sylvain et au père Susai d’avoir fait avec nous ce 
pèlerinage inoubliable.
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Ken Thorson, OMI

CARNET DE NOTES

NouvEAu SuPériEur ProviNCiAl  
Et CoNSEil

Le Père Ken Thorson, OMI, a été nommé supérieur provincial 
de OMI Lacombe Canada; il entrera en fonction le 15 aout. 

Les Oblats Richard Beaudette, Leszek Kwiatkowski, Susai 
Jesu et Jaroslaw Pachocki ont été nommés au Conseil provincial 
de OMI Lacombe Canada.

CENtrE oBlAt
Le bureau d’OMI Lacombe « Justice, Paix et intégrité de la 

Création » (JPIC) de OMI Lacombe, per se, a cessé d’exister. 
Depuis la mi-février, il a été remplacé par une nouvelle initiative 
appelée : Centre Oblat – Une voix pour la justice. Ce ministère est 
issu de la collaboration des trois provinces oblates canadiennes, 
soit OMI Lacombe Canada, Assomption, et Notre-Dame-du-
Cap. Joe Gunn, un passionné de justice, a été nommé directeur 
administratif de la nouvelle initiative nationale et internationale.  

Le Centre Oblat va promou-
voir et attire l’attention sur les 
problèmes concernant les peuples 
indigènes, sur l’industrie minière, 
les droits humains et l’écologie. 
Comme son bureau se trouve à 
l’université Saint-Paul, à Ottawa, 
il lui sera plus facile de promou-
voir les six Appels du dernier 
Chapitre général, à commencer 
par sa population multiculturelle 
de jeunes. 

Oblat
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On peut joindre Joe Gunn au 613-236-1393, ou par courriel à 
jgunn@omilacombe.ca .

PèlEriNAGE Au lAC S.-ANNE 
Le pèlerinage annuel au Lac S.-Anne aura lieu cette année du 

20 au 25 juillet. Pour plus d’information, visitez le site officiel du 
Pèlerinage : https://lacsteannepilgrimage.ca .

Avis de recherche :
voS hiStoirES!

Les organismes de charité et les bonnes causes qui sollicitent votre 

appui abondent. Pourtant vous avez choisi d’offrir aux Oblats vos 

prières, votre amitié et votre aide. 

Nous sommes curieux : 
Pourquoi nous avez-vous choisis?

Comment avez-vous entendu parler  
du travail missionnaire des Oblats?

Comment les Oblats vous ont-ils soutenus, inspirés et encouragés?

 Quels sont quelques-uns de vos meilleurs souvenirs des Oblats et 
de leur travail missionnaire?

Envoyez vos histoires (et photos) à : lacombemissions@yahoo.ca

Si vous avez une intention ou quelqu’un de spécial que vous 
aimeriez recommander aux prières des Oblats, nous vous 
invitons à soumettre vos intentions de prière  
à mamiprayers@sasktel.net
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Gerry Conlan, OMI

En Australie natale

16 mArS
Un salut de Albany, Australie de l’Ouest
Bien qu’interrompu par le travail 

d’administration pour le Kenya, j’ai passé 
une bonne semaine reposante en Australie 
de l’ouest. Nos jeunes à Nairobi m’inspirent 
encore par leur visite au « Nyumba ya Wazee » 
(résidence pour les ainés). Avec des cadeaux et 
de l’argent, ainsi que leur temps, ils créent un 
merveilleux sentiment de joie pour les ainés et 
le personnel qui prend soin d’eux (y compris 
des religieuses). Ils m’étonnent par leurs sacrifices, alors qu’ils 
possèdent si peu. Même leurs frais de transport quand ils vien-
nent en ville, et ensuite hors du centre, puis de retour chez eux, 
cela représente une bonne part de leur argent hebdomadaire. 

23 mArS
Nous avons cinq projets en cours entre Kisaju et Karen, plus 

deux à Méru, et les détails de l’administration financière. À Méru, 

du Kenya 
C A R N E T  D E  N O T E S

PAr GErrY CoNlAN, omi
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après dix ans d’administration mini-
male, notre maison oblate est en 
voie de restauration sous les yeux 
des surveillants, les pères Daquin et 
Fidèle.

Deuxièmement, on est en train 
d’agrandir un petit dispensaire non 
utilisé dans la nouvelle paroisse de 
Méru pour devenir un presbytère 
temporaire. Nous en avons besoin 
pour que le Père Daquin et le Frère 
Phelix puissant être plus près des 
gens, et pour que notre résidence oblate puisse être utilisée par 
les Fils de la Divine Providence, qui ont besoin d’un noviciat tem-
poraire pour deux ans. Quand la nouvelle paroisse construira son 
presbytère permanent, le temporaire pourra rapporter un rende-
ment en étant loué à la paroisse ou utilisé comme clinique médi-
cale au besoin. 

À Kisaju, l’érection du mur de sécurité de notre futur 
Centre OMI de 4 acres est commencée et progresse lentement. 
L’extension de la base pour créer notre propre chapelle est aussi 
commencée; on vient à peine de couler le plancher. Ensuite, nous 
avons enfin un réservoir d’eau depuis longtemps attendu pour la 
maison. Au lieu de gaspiller l’espace des fondations, j’ai insisté 
pour qu’on y construise le réservoir à eau du bas. Enfin, nous 

avons une aire de stationnement 
en construction près de la maison 
et remplacée par des pierres dures 
et des briques de pavage. 

Nous avons aussi commencé 
l’enquête d’auto-suffisance pro-
fessionnelle pour notre propriété 
de Méru. De tels projets seront 
importants, alors nous pourrons 
fournir des fonds à notre travail 
missionnaire dans l’avenir. 

Des jeunes apportent  
des cadeaux aux ainés

La tour à eau de la maison de Kisaju



Des jeunes apportent  
des cadeaux aux ainés
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13 Avril
Mes trois dernières semaines 

en Australie ont été agréables et 
un peu occupées par les affaires 
de dernière minute et à dire aure-
voir aux bons amis et à la famille. 
La paroisse d’Albanie nous a 
gentiment permis de dire les 
messes du weekend, et les fidèles 
ont fait des dons à Mission 
Kenya. En retour, nous leur avons 
fait cadeau de thé.  

20 Avril   
Je suis revenu sain et sauf à Nairobi et je me suis arrangé 

pour bien paraitre et sourire assez gentiment pour que la dame 
de la douane me fasse signe de passer tout simplement. J’avais 
stratégiquement attendu que la machine à rayons-X soit occupée. 
Cela m’a épargné un lot d’explications au sujet des marchandises 
rapportées, y compris deux « laptops » supplémentaires et une 
connexion CISCO à 48 entrées.

Je suis allée à l’orphelinat Nyumbani pour la sainte messe 
jeudi et j’ai été chaleureusement accueilli par les enfants et 
les sœurs. Vendredi Saint, j’ai célébré le Chemin de croix et la 
Vénération de la croix avec les sœurs du Saint-Esprit. Le père 

Fidèle et moi avons ensuite visité 
Rongai et regardé le terrain acheté 
sur la propriété de l’université 
pour notre future résidence à bas 
cout.

Samedi, j’ai fait un peu de travail 
administratif, et réparé quelques 
laptops avant de retourner à 
l’orphelinat de Nyumbani pour la 
vigile. Ils avaient quinze baptêmes, 
et tout le monde était joyeux. C’est 

Le Frère Magambo 
accompagne la petite 

communauté chrétienne de 
Sainte-Thérèse à un sanctuaire 

pour prier et réfléchir. 

Lavage des pieds à Nyumbani
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Les sœurs du Saint-Esprit commencent la vénération de la Croix

désespérément sec ici au Kenya, où la pluie manque, alors que 
nous devrions avoir des pluies quotidiennes pendant trois mois. 
Comme nous avons allumé le feu à Nyumbani, il a commencé à 
pleuvoir légèrement. À la bénédiction des fonts baptismaux, la 
pluie s’est mise à tomber abondamment. Le Saint Esprit écoute 
définitivement nos prières.

27 Avril
La punition pour avoir pris un repos est un surplus de tra-

vail au retour. Cette semaine, j’ai pu reprendre contact avec tous 
les projets en cours à la Mission – sauf en ce qui concerne Méru 
et Kionyo.  Le Père Fidèle a aussi « ouvert » la nouvelle année 
pour notre programme de postulat. Nous devrions avoir deux 
jeunes hommes, mais l’un d’eux achève actuellement un cours 

Un groupe de jeune de Nairobi se rencontrent chez un membre
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à l’université, ce qui me semble 
prometteur.

Durant la semaine, nos 
jeunes de Nairobi se sont organ-
isés eux-mêmes et ont fait des 
dons pour une visite à l’Hôpital 
de lésion médullaire à Nairobi. 
Certains patients sont paralysés, 
alors nous espérons pouvoir les 
égayer un peu.

Comme je l’ai mentionné 
la semaine dernière, le Kenya a 
souffert d’un manque de pluie. 
La pluie a commencé la veille 
de Pâques et a continué toute la 
semaine, partout et en quantité 
appréciable. Nous remercions 
Dieu et sommes très heureux 
qu’il prenne soin de nous. Malheureusement, certaines personnes 
ont perdu la vie lors d’inondations mineures dans les faubourgs 
de Kibera ici à Nairobi. 

La Mission est heureuse de commencer la planification d’un 
projet important pour aider les étudiants d’université avec leurs 
frais de base et pour habiter un bâtiment plus sécuritaire à Nairobi. 
En mars, nous avons conclu l’achat d’un quart d’acre de terrain 
près de la rivière dans la région de plusieurs universités à Rongai, 
et à seulement 300 mètres de la route principale de Nairobi. Cette 
semaine, nous avons amené deux architectes visiter l’endroit et 
leur avons demandé des devis. Nous avons aussi communiqué 
avec deux entreprises de forage concernant l’approvisionnement 
en eau.

Quand je suis allé à Kisaju mardi dernier, les policiers 
avaient un point de contrôle juste avant notre destination. Ils ont 
demandé « quelque chose », mais j’ai expliqué que j’avais beau-
coup d’enfants à nourrir.  Je n’avais rien fait de mal. Le policier a 
regardé à l’intérieur et a vu mon sac de menthes tropicales, alors 
je lui en ai donné une poignée. Il a souri et m’a laissé partir.

« St. Stephen en marche »  
rend visite aux Petites Sœurs  

des Pauvres.
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5 mAi
Dieu Merci, de petites quantités de pluie ont continué à 

tomber pendant la semaine, pas assez pour rendre le terrain 
boueux longtemps, mais idéal pour les cultures et les jardins, et 
pour la nappe phréatique.

Dimanche dernier, nos jeunes de Nairobi et moi avons visité 
l’Hôpital de lésion médullaire de Nairobi. Ils ont un maximum 
de 25 à 30 patients. Nous avons apporté des articles de toilette 
afin d’avoir quelque chose à donner aux patients.  Il y avait deux 
cas très tristes, mais dans l’ensemble ce fut une expérience de 
réflexion pour toutes les personnes impliquées.  Les jeunes ont 
oublié de partager les bonbons à la menthe tropicale, alors je les 
ai donnés aux infirmières en les remerciant pour leur dévouement 
envers les patients.

Un homme était très bavard; il a dit aux jeunes : « Vous êtes 
tous des candidats pour être ici, un jour ou l’autre. » Une personne 
avait été frappée par un bus, une autre par une voiture, et une autre 
par une moto; quelqu’un était tombé d’un arbre; l’un était un pas-
sager sur une moto, un autre dans une voiture qui a capoté.

Il y a eu un moment émouvant quand nous avons rencontré 
une mère qui était là aidant son fils à manger. Un autre jeune 
homme était couché sur le dos, incapable de bouger les jambes, 
et ses mains n’étaient pas très utiles, mais il pouvait bouger les 
bras.  Nous sommes tous partis heureux d’avoir prié avec chaque 
groupe (chaque chambre compte quatre patients en moyenne), 
de les avoir encouragés et d’avoir écouté leurs histoires.

J’espère que nous pourrons y retourner plus d’une fois l’an. 
Cela pourrait être un gros travail pastoral pour nos pré-novices. 

Notre architecte a envoyé des photos et je suis étonné du 
progrès de l’église de Kionyo. Ils ont pratiquement achevé la mez-
zanine et l’autel des deux côtés, et en sont maintenant à fouiller le 
sol devant l’entrée de l’église pour construire les bureaux sous la 
dalle d’entrée. Cela faisait partie du projet original afin de maxi-
miser la valeur de la dalle d’entrée, laquelle peut également servir 
de toit aux bureaux en-dessous. Les bureaux existants sont en 
mauvais état et n’ont été érigés que pour une durée de vie de dix 
ans, et cela était il y a seize ans!
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Le projet à Méru a progressé plus vite que normal pour le 
Kenya, et le Père Daquin devrait pouvoir emménager avant la 
fin de mai. Nos amis des Fils de la Divine Providence ont déjà 
emménagé dans notre propriété de Méru pour préparer l’arrivée 
de leurs novices en juin.  Le Père Fidèle et le Frère Phelix ont 
effectué ensemble quelques rénovations.

12 mAi
Bienvenue à une autre semaine de bonnes pluies. Nous 

remercions Dieu et espérons que la pluie atteindra toutes les par-
ties sèches du Kenya. On parle de la façon dont des milliers de 
dollars envoyés aux zones de sècheresse sont perdus en raison de 
la corruption. La Conférence des évêques du Kenya a publié une 
déclaration conjointe qui critique la corruption à tous les niveaux, 
et le dessin animé principal du journal montrait des politiciens de 
haut rang et même un dirigeant ecclésiastique assis à une table 
avec un morceau de viande en forme de Kenya – tout le monde se 
découpant une bonne tranche.

Au cours de la semaine, Patrick, l’un de nos anciens pré-
novices, a appelé et avait désespérément besoin d’aide pour 
son frère dans les bidonvilles de Kibera. Le frère a fait du travail 

Des jeunes de Nairobi visitant l’Hôpital de lésion médullaire



34

dans un endroit où il maniait du 
ciment, donc il a maintenant des 
problèmes respiratoires et ne peut 
pas travailler pour prendre soin 
de sa femme et de ses enfants. Je 
l’ai aidé un peu. Espérons que le 
frère va acheter un masque une 
fois qu’il aura récupéré. Mais il 
est triste que les employeurs ne 
se soucient pas suffisamment des 
employés pour en fournir.

Samedi matin, je suis parti 
pour Kisaju à 5h30 pour vérifier les 
projets là-bas. En chemin, comme 
j’ai dépassé une semi-remorque, 
j’ai vu quelques personnes aut-
our d’une moto renversée sur la 

bande centrale.  Même dans l’obscurité, on voyait que c’était un 
accident, alors je me suis arrêté. J’étais un peu nerveux en raison 
de la proximité des bidonvilles à proximité et des histoires sur les 
vols impliquant de faux accidents.

J’ai repéré deux policiers, alors je suis allé vers eux et ils ont 
dit que c’était un délit de fuite. Le Père Fidèle m’a dit plus tard 
qu’il y a un certain nombre de faux policiers dans les environs. 
On en a attrapé dix récemment, et ils sont accusés d’extraction de 
pots-de-vin le long de la route de Naivasha.

Le pauvre gars était couché sur le côté et ensuite il s’est roulé 
en boule jusqu’à ce que je commence une prière.  Couvert de 
sang, il n’était pas joli à voir. Après la prière, il a essayé de s’assoir 
et a failli tomber dans la rue; alors je l’ai soutenu et j’ai rappelé les 
policiers, qui s’étaient éloignés. Au moins, son mouvement mon-
trait qu’il n’avait pas les os cassé ou un problème de dos.

Nous étions heureux d’avoir le Père Praveen de retour avec 
nous lundi, sain et sauf malgré les bombardements terribles au 
Sri Lanka le mois dernier. Il est maintenant occupé au rattrapage 
de la communauté.

Le travail se poursuit sur le mur 
de sécurité de la maison de 

Kisaju
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En souvenir de
Nous nous souvenons des Oblats suivants décédés en 2018 :

le 2 avril Charles Donovan (1940)

le 12 avril Félicien Labat (1928)

le 20 juin Raymond Deschênes (1927)

le 22 juin John Dourley (1936)

le 13 juillet James Jordan (1945)

le 19 juillet Louis Andreas (1948) 

le 27 juillet Jack McCann (1928)

le 30 juillet Chris Rushton (1948)

le 1 septembre Maurice Blackburn (1924)

le 6 septembre Gerald Guillet (1937)

le 8 septembre Louis Hoffart (1932)

le 13 octobre Virgilio Baratto (1925)

le 29 octobre Hugh James MacDonald (1946)

le 24 décembre Norbert Dufault (1924)
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